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eç lia pluie sur tron dos gr it e tous
ýnIs membres. Nous alionsi ain.i dans la nuit
*olscu re, paraugtcant, couveris dyange1 \té e ués

Naudie ru, maudite liburte i me je sou-
îaîims ardemment 'eavage

Ai junr, le dogue, voyant qîie Je chanelais
-Eh bien ! me ernanda.tilen avez-vous.

Oh ! oui, lui répondlis-je.
-Vouclez-vo us rentrer chez-vous
cG'rUes ! mais cormment retroùver la muaison
-Venez, la l'eçon suflira, je þenae. e:matin

je vois ai vu tortir, j'ai com iris qu'un pauvre
toutou. comme vouisn'était pas fàit pouiles.joies
àpres cil la rue Je connais votre deneure,'et 'e
ais vopsmettr tre porte.

fli.<isait a .s in, je nti ce die Chien.
Lorsque nonsfimes:arrives .

-- Adieu, ne di-ilsans' émoigner la nioindre

hoî, m'écriai-je, ous rne .nou q'uitterans pas
<co:riune~ celh .Vob dallez 'e'nir avec îmoi.* Nous
paragerons le mine htetla mêmerpâtée. Moil
iraîtfe est un brave homme...

Bi ne-ne laissa pas-ac.hever.
-3'aisez vous mne dit-i' brusquernenf vous

t -;sun enant.., S me présentais, votre maître
Imletea t à a e d'un coupde ied, et il
armt raison. Qi. oudrait-dun e ebena-

pa comorglrniq a laissé e ses poils'dans
cous[èts s. SalUX de Paris?. ljai vecu.sur les
t is d'rtonIure , Je moîrrai suy un tas 'ordures..
B3o:.gor. .,-.

Et ila e coucher sur p) e'oisme au
au solil evant.

Quanc j erentrai, votre _rapd opieeprit le
fîet et. a nstra une' correc ion ,que je

reçus ae.c unegg. je profonde. Jeegoíïi largernent
S vlup.!av.oir ciaud et,d'ètre.iat u. Pen-

''i i sonlant q nerppaîs, songeaî avec d.lices a
e et au sucre que je- rangerais dans lae....1........ ..............

A i. voy -yQus, conclpt Tom en aUongeant
devanît la.traji le véritab19 on) ~'.lideal,

c r est d'ôtre enferrr.e et bat ti
dtn u 9;t ?ppðe ou il y ad sucre et.de la viand .

pourhles iiens garo

personnes qiouL' LEPe onnes aqui aqus adr.essons
L'ECT Ustpré ous-nvoyer le nir rtant

de:,*leur àbonn'enient quine peutêtre moindre que de
six mois. Si elles ne veulent pas a abonner, elles sont
priés de renvoyer.
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fonrqns~ aujourdfPie compte rent u de
:s-senb!ée tmrnultueuse .u, 1 eu.ieu.-eudi soir,

-î,ru ,de commentaires. 'Et;pourqnpi en fe-
oneSioueles c'ammnen.a.irs, )Tout ce que nous

ouirrionsdire sur le plan de reconstruc
toalm nutileicaa.pi'ntaen sontrendus,

sessprits, nous courrions:risqdue.de passer poir
les enneiis les incendiés, détre lexpression

cete du eomité; -de ecours. ourtantnous
avons, il yaph'lus.1un-rnois, aiorcasiond'un ? ar,
ti'ée'pic plm, (e jfiel et. d'outra&edu DazI Netdu ya* , Nîs,

ous .vons,: disuns-nous- traite la question des
incendids:'à'îgn point de .vue desiiressé. nupoi.Ptnousavons cru q'uppi certaines asee ?horn -
voliai notre nabionalite, et nous, ritavons pas.
crai t dce dire toite inetr pensée Noug'avons
ui. 1sy6 mettl-Ir noI eompa(idî t ý ronil, -uni iico s o ng o ri 'r p aeu x

tMarer egquiava ant vu, r .11 i Itjabo:- let;gtoiinga6 - Progre
Seux )ocate uinriealemenriseparées

ftp.4 N or ries
onc a a a-poit .e dsprogres accom-

'e, e cette opi ,ana-
< riennelranai i i,1ninèi.nîenr libral na crs1,

s autres npnaequaarena a anueani n-

Ces t les hibitant. defSt. Sauveur qui.lu
-eulent ainsi; is 1demanaqqentimniiâlemnt là,
olution ide tous ces, graves,,rblnmes :" don-
nenotanotr !rgent!"

En préstence.d'ungpanrile!déterminattion, nous
u os sentohs :décoiragé .car nons hérisagns

noq théories; et nous sormes on rie-plus pe-iné
d'en orcoler éc audage. Mais somme,-
nous assez saisi le lécouragement pour revenir
sur nos -.is, et désavouer l'expres.sion de nos

senti necs et de nos opinions ? No i -isons:
non ! Nous attendrons qne le' calme 'se faste dans
l'esprit des incendiés ; car les conseils, res'appels
à une meilleure conprélhi*nsion de leurs intérêt,%
seraient pris, ians les cireqrQstances acuelles
poor d .sèXpreseidas de nalve,ilance. Les rôles
seraient changés a nous les avanis aux autres
. outes les caresses ie la ropu[arité

ASSEMBLf A LA S ALi JACQUES
CART.ER.

Jeudi soiri, ls- incel)uXiés de St. Roch et St.
Sauveur s réunissaient .en asseinlée à la salle
Jacqu.sCartier, ,ans. la vue de -s'occuper, diu
plan de; reoinstructifn adcpté par le comité le
sécours. L'assistùnce.se composaient principale'
ment il g'ens aîPrtenàfnt la localité le Si..
Sauveur! ' M. Iamel, notaire, propo-a la no-
mination d'un président, et). cho xaynt tombé
sur M. Ch'arlanl construteur ile .avires, M;
Hane consettit a-agir en qualit é d secréttiir.
C?est-ce- nionsicur qui prit 1i .premier'-la' parole
pour expl-iqueêle »ut 'pour lequelfassemnblée
était 'app fée délibérer. 1-e. plar ýle recon-
struction, .suivan lui, f était fit pbur- co'npro-
mettre les inierêtsides incendiés. l 'ne doutait

pris 'que. -9ea èmité nNût .dépassé is.- p.ouvoirs.
Ceux qui ont fait'les doing en argept, avaient
dlans.ta pensée qu'ilse ditribueraiert immédiaie-
ment parmi les nécessiteux, et personne nayait

oe del. priver. .L a m.a.jrité des incen-
dis:se trouv4 dans.l'irýpp'ššil ilité- e yeconstrui'-

re apa cnditions tnposes ar e comité de
secours.. .Donc la distribution le l'gruent par-
mi les. victirmes de I'incendie dènif se faire sans

deélai près .ces qùelques remlarqunes; il lut
une 'n otion de'M..M Plam nç et Lachaice.
conpotrant la ,foniration 'd'un comité de vingt
et une' perspoiys, pur s?enqùérir de la disposi-
tion générale des ecours .coppés au con;jé de
secours ; pour norntMer une dépiuration de' six .à
dix membres qui irail derander a.u comité
général une prompte clstrib',t ioa de l'argent qu'il

pt~sde.--M le Dr. aousgau7 prit la parole
pour engager les incendies a agir avec précau-
tion, etgëtnérosile envers le comité de secours
dont la plupart de ( m .bres avaient fait jegr de-
voir. Que les ir.ncies . usent.ZPn la ngage
convenable" dans la cqnfection de leur potiioi et
évitent d'insulter cqui que ce soit. LaL conduite
des mernbres du comité dusecors a été exein-
plairejusqu'â n.ce mqment et i espère que les
incenclié donteè'.îtun, drnehti it' eux jotr-

nlaux; 9glais le cette ville qui ont calomnié les
p)[il aions e. St. Rocb e; St. auur._-M. ler.'Ro cîsseacifiDr. ' ali. i bruye iment .aplaus b.--L

moioîvant sbub queles chîango.inentquant
la r l itiétait qu'estiq n de a reande

immécli:de i*- 'ärgent, fut uranitnrnent''e.a
M Jeu eset Prudqnt QDnerou pro-

p u l. six membres u oimité spéciac
fornera îi n cru n .io t J. W. Co
avuun, s.îdre's.ci aboi's e eaemle.et lui fit

"TTcomrn'g udre. qu "s netif clîx q pes 'esfonds pro>-.-
venaient des.nnta.s, i:.g s nailni lias

d6retiirt'i un Iot r eê, brit1 n ou ecn bfs
-uaientdné.It ot 'mlac imméditepnt a

t lam n aaritéd'WÏ4 OcJbre
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Mr. Charcst 1719 8595, 17,190
Lefebvre 750 3750 50
Racine - - 746 3730 47:40
1 Gauvran 184 920 ,4O

Anî1lair - '15R .790 1,580
Cooke 115 - 575 -150

3672 1S,360 3672Q-

S que chaque présilný trl.'e cullités locaux ser,-
.tenu de faire rapport dans i hi e
secourues, etdp' uentionter la balance quelui reera
en mains à clcte époqtu. a u s

.Mr. Cauolion s'est opposé a cotte notionet l'a fai
rejeter,.sous pretexte que ce serait démorn iser la ro-
pulgtion qc de 'leur mettr:e cet 4rgent cu'l,
mains. k celaIr. Glover a répon'du que les ciiytnyi,ç

de St."Reë - et St. Sauveur, ayant, pour, la 1purt,
écqnomisé sur leur faible-salaire de'quoi btair -une'
-peoite maison avaient doIné.1n-ir ti r'
qu'ils, etaient' des gais rra -qî e l'argnt. îaant
entrer leur-s 'mint - serait<bien aoueoy;qi. u
comité avait - àsa eposition. S7 6 .S00.à p. -les
~200 000céonsacreeis a hrecontru-,ctipuedes miaisonis'

.et;qu'létaitL dc o ooira die l-,isribue~ln tuaitic
in.ainnenaneune-dsouni ' d pis ecir iête

dixpiastrpý pr. famillne. '.un port l'tr s f-
'f a 'la sai onu Ifrig o ur
reuse;de l'annn'et qu'ensuite ils pnu'rcraient'suflire

eux- OMinO. "'l insistà'(suriitur ïsk 'nqie ldepQstniem
de secours nartiels adedéfectuen ;'d'bh i T ,porhe• e u1 lau pour,

'aàpeorson ies . abituées uLvivre ' dans -'nisa'ruee ;- n,
esc oblige "faire anticlambregv' isiter "iéer'e ec
ques avanVd'avoir 'qunques secoursî; ussi til;arrive
qu'un graqd nomibre préfèrn 'n pas.ar plutôt que
de se soumettre a paril lumiliation. M. Glover

i qþsorver qmgign. avai qe es megdiants criards
aqtq reiànt gglgq e n c n nnan r'iatrés

a e ersonne pourr aileleàs'tonïhor
coni îuyrier qui vaa i est.i töiiâhr
une pliose due' To'tesce.m î~~: à n~ jir&alir

et a tion.aris aîeîoi;,.n'o-perd
iGlover : doeavs ' a a eviënd »

cèvan tdle c îtaté ghénurat Espéro."s åu.il

inspirait ls écrîivins lu Daily Netws et*-d r
forning Chrotîiclp dans lenrs' diatribes à l'a-

!dresse deot naionalilé. Il a contribué le pls
a faire reletir les suiiptions. .L. .e blâait

pas les incendiés d'avoi.r refusé -p gigner une
adresse poùr-rp'-iimer leur gratitude envers MV
Grant ét Wa-kin ai.s , croyu q'l cut été
sage dans leur interêt de -le.faire' Cinqùit
mille piasires sont encore à veir, et'attitude
prise, par eux, est de natire à emdpécher l'envoi
de cette. somine.-M. C)oke se leva pour repon
dre à M- Huiot, mais le iucmnte devint à son
comble. JM.,Ifuàt qui, s'était retire, se plaça sur
le bQr:d dle'stradP_. -ie alterati-n s'en-snivii.
Quelque-' uns criaient contre M. Cauchon,-l'ai-
tres appelaieinM. Huot.; ceux-làéclamaient la
parole pour M. Cooke, on vociférait, on sifflait
.eon finit par-se chamail-ler un peu. Quant àÈM.
Cooke, il persistait toujours à parler et finale*-
meiît réussit à si'faire entendre un peu. Il di±
qu'il n'était'pas yesponsable des actes de so'
père, mais qu'il ta-it er de:la:positioa qu'il a'-
vai prisoe au' comité desecoUrs.'CmI s

keri bre s '- c- e tcus çnr~:Cuegbr-s anglafe ce inité, son père -avait
appuyé libéralement ceu. qui- voulaient du son-
lager-nent immédiat. -Çe n'était pas la .ad'te: d
Dr. Cooke si l'argent.étnit -gardé-par le comité
CQest à cette ério de l'aemblée qu letu-

multe recominnça M Huot fut priW a
gorge, M. Cooke einlbta de,-son siège, l'assis..
lance se partagea en cpy-.qi se sauvaient eten
ceux qii'se seraient voaldntiers bîtzus. Après les
appel. réitérés. à Porâre par ley çàcuiants do
.leQstra(le, lp c'alpe se re.tablit et lVon pui lire une
troisiène 0otion le. M.'Jean Langlpis à l'effet
de n'oinmer leQ personnes uivarites à former le
comité: -- MM .G.- Dufresne, m'airede St. S-au-

eur ; J..B1. .Hamel, G. tharland, O. Plamondon,
F. X. 'Moisan, Ed. Dblbî,c, P. Bontir, L. Thé'
renr, 1. Saucier,- J. igaouette,' J. Lacase, J.

Tain, F. X. Maignis, TLeclaiie," T. .Traversie.
F. Bigaouette, 1. Moisatri et Thomas Ducroi-
selle.-1 e remercimerts.an pri -furent
votés et l'assemblée se di -pers'i be ent

Jeudi l'apres nidi, aMrGlover prqposait au con1it6
de distribtion la résolution suivante:

".Qu'en conséquence de la misère qui le parmi
les inmndiés, par le .manque d'emploi cez un grranti
nombre, ..et par la rigucur du cliniat à' pette saison.
une nouvelle distribition d'argent soit fcite à' chaqueq
victiune de l'incenie,-sans'aisfiiàeion, à raison -de
deux piastres n tête, la quelle distribution sera ré-
partie aux.différeLs comités locaux. comme suit.


